
 
 

FR. DIEUDONNÉ SORGHO 

Le frère Dieudonné SORGHO est né le 19 mars 1970 à 

Ouagadougou, de SORGHO Raphaël et de BOUNDAONÉ 

Germaine. 

Il a été baptisé et a fait sa première communion le 29 mai 1982 

à la paroisse Saint Camille. Il recevra le sacrement de la 

confirmation toujours à la paroisse St Camille, le 26 mai 1984.  

Le 17 juin 1983, frère Dieudonné SORGHO obtient son Certificat d’Étude Primaire. Le 

23 septembre 1984, il entre au Juvénat saint Camille garçons pour la classe de la sixième. 

Après son BEPC obtenu en juin 1988, il entre pour un bref temps au scolasticat Saint 

Camille pour l’Année de spiritualité. De 1988 à 1991, il poursuit les études du second 

cycle au lycée Nelson Mandela. Après son baccalauréat obtenu en juillet 1991, il 

retourne pour l’Année de spiritualité au Scolasticat Camillien de Ouagadougou (1991-

1992). De 1992 à 1994 il fait le postulat camillien en même temps que le cycle de 

philosophie au grand séminaire Saint Jean-Baptiste de Ouagadougou. 

Le 06 septembre 1994 il fit son entrée au noviciat au Scolasticat St Camille de 

Ouagadougou qu’il conclut par sa première profession religieuse le 08 septembre 1995 

devant le Père Prosper KONTIEBO, Supérieur du Scolasticat Saint Camille et 

représentant le Supérieur Général. Ayant opté pour la vocation de frère il est envoyé 

immédiatement pour des études dans le domaine de la santé. Le frère Dieudonné 

SORGHO a sa fait sa profession perpétuelle dans l’Ordre des Ministres des infirmes le 

08 septembre 1998, devant le Père Anselmo ZAMBOTTI, Consulteur général. 

Pour sa formation professionnelle en vue de l’exercice du Charisme camillien, frère 

SORGHO fut envoyé par les supérieurs à l’Université de Ouagadougou de 1995-1997, 

puis en 1997 à l’École Nationale de Santé  Publique de Ouagadougou où il obtient le 

Diplôme d’Infirmier d’État à la session de juin 2000. Il était toujours de la communauté 

du Scolasticat Saint Camille. Envoyé au Juvénat où il s’occupera de la santé des 

juvénistes, il est inscrit de nouveau à l’École Nationale de Santé Publique : il obtient son 

diplôme d’attaché de santé option « anesthésiologie » à la session de juillet 2002.  



 2 

Outre un séjour de quelques mois en Italie pour le compte de la Consulte générale de 

l’Ordre des Ministres des infirmes (en 2013) comme Consulteur Général, frère 

Dieudonné SORGHO a eu à assumer diverses charges dans la Province camillienne 

Burkinabé, ce qui atteste de la Confiance et de l’estime que ses supérieurs et ses 

confrères ont toujours eu en lui. Ces charges administratives et économiques, ainsi que 

de relations avec les bienfaiteurs ne l’ont jamais empêché d’assurer sa fonction d’attaché 

de santé en Anesthésie-réanimation, passant beaucoup de son temps dans nos structures 

sanitaires et au chevet des malades. 

Ainsi, de 2002-2022 il est membre de la communauté du Centre Médical avec Antenne 

Chirurgicale (CMA) de Nanoro et engagé au service de Chirurgie. Au décès du Père 

Gilbert COMPAORÉ le 19 février 2007, il est nommé pour assurer l’intérim de la 

direction et de l’économat du CMA Saint Camille de Nanoro.  

Il est confirmé comme directeur du CMA le 21 juillet  2007 pour un triennat (2007-

2010) et reconfirmé Directeur administratif en 2010. En mai 2013 il est élu Consulteur 

général de l’Ordre des Serviteurs des malades. 

Revenu au Burkina, le frère SORGHO est nommé le 14 juillet 2014, toujours à Nanoro 

pour trois ans comme directeur administratif et directeur des ressources humaines du 

CMA. Frère SORGHO assumera cette responsabilité jusqu’en juillet 2021. 

A la fin de son mandat, il reste dans la communauté de Nanoro et continue son service 

des malades du CMA. Il totalise globalement 20 ans de ministère camillien à Nanoro. 

En août 2022, frère Dieudonné SORGHO est nommé économe de la Province 

Camillienne Burkinabé avec toutes les charges liées à cette responsabilité. Il est alors 

envoyé dans la communauté du Scolasticat Saint Camille de Ouagadougou où il 

contribuait depuis lors à la formation des profès et continuait son service d’anesthésiste-

réanimateur au bloc opératoire de l’hôpital Saint Camille de Ouagadougou. Dans le 

même temps il donne sa disponibilité pour assurer le cours sur l’Esprit de Saint Camille 

aux postulants camilliens au Juvénat Saint Camille garçons. 

En juillet 2025, il est déchargé de la responsabilité de l’économat provincial et continuait 

sa mission au scolasticat en tant que formateur et économe de la communauté et toujours 

comme anesthésiste-réanimateur au Bloc opératoire de l’Hôpital Saint Camille.  
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Le mardi 03 mars 2026 aux environs de 13h35, il est subitement pris d’un malaise  dans 

sa communauté du Scolasticat Saint Camille. Il est conduit d’urgence à l’hôpital Saint 

Camille où les agents de santé l’ont réanimé sans succès ; frère SORGHO étant 

probablement arrivé décédé. Lui qui a réanimé tant de malades est ainsi parti 

discrètement comme il a vécu, sans donner le temps de le réanimer.  

Les confrères camilliens et les nombreuses personnes qui ont travaillé avec lui et qui 

l’ont connu reconnaissent en lui un religieux calme, toujours présent mais très discret, 

respectueux, attentif et dévoué à la tâche, un « combattant » selon l’expression 

commune. Partout où il allait il prenait à cœur le travail, quel que soit le travail, sans 

s’attacher à l’apparence. Son souci était de bien accomplir ses tâches et de rendre 

heureux ceux qu’il rencontrait. Frère SORGHO a rendu l’âme alors qu’il se dévouait à 

la tâche au service de sa Province. 

Saint Camille dans les béatitudes des Ministres des infirmes disait : « Heureux le 

Serviteur des malades qui épuise sa vie dans ce saint service ». Frère SORGHO lui, a 

certes vécu cette béatitude à la lettre mais son départ brusque constitue une grande peine 

pour beaucoup sinon pour tous. 

Frère SORGHO nous aurions voulu que tu restes encore longtemps et toujours avec 

nous. Mais la Providence a décidé autrement. Nous restons confiants en la miséricorde 

de Dieu qui t’accueillera afin que du Ciel tu continues de prendre soin de toutes les 

personnes que tu ne cessais d’aider. 

 


